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DE MAÎTRE À PREVÔT ET JUGE.
  
L’origine du grade
  Ce grade, qui n’est plus communiqué que par transmission, est connu sous plusieurs dénominations depuis le milieu du XVIIIe siècle – dont celle de « Maître Irlandais », qui le qualifie avec celle de « Prévôt et Juge ».
 Issu du « Rite de Perfection » avant d’être intégré dans le « Rite Écossais Ancien et Accepté » en trente-trois degrés, le « Tuileur de L’Aulnaye1 » lui attribue le « Deutéronome » pour source, et plus spécifiquement le texte portant sur « L’établissement des juges » : « Tu établiras des juges et des magistrats dans toutes les villes que l’Éternel, ton Dieu, te donne, selon les tribus ; et ils jugeront le peuple avec justice. Tu ne porteras atteinte à aucun droit, tu n’auras point égard à l’apparence des personnes, et tu ne recevras point de présent, car les présents aveuglent les yeux des sages et corrompent les paroles des justes. Tu suivras ponctuellement la justice, afin que tu vives et que tu possèdes le pays que l’Éternel, ton Dieu, te donne2. »
 C’est à ce titre et sous ces références que cet écrit de la « Bible » inspire la démarche du Franc-maçon qui poursuit la construction de son temple.
 

 
Dans le prolongement du 3e degré
  En évoquant la « Petite Maîtrise », nous avons rappelé que « de Maître à Maître Parfait, le même continuum développe une histoire commune dans la trilogie de ces grades charnières [3e au 5e degré], des grades qui récupèrent et amplifient les enseignements des ateliers symboliques3 ».
 Il est donc logique que la réception à ce degré se fasse dans le même emplacement que pour la Maîtrise :
 Q. - En quel lieu avez-vous été reçu ?
 R. - Dans la chambre du milieu4.
 L’instruction ajoute, pour confirmer le lien avec le mythe d’Hiram :
 Q. - Que signifient les lettres « M  » et « B » ?
 R. - « Mohabon. » 
 C’est le mot sacré du 3e degré.
 

 
Dans le prolongement du 4e degré
  « Ce que la Franc-maçonnerie vous demande, c’est d’aimer la justice, de la révérer, de marcher dans ses voies, de la servir de tout votre cœur et de toute votre âme », est-il prescrit au 4e degré.
 Au 7e degré, l’initié investit la fonction de juge, il accomplit la requête du 4e degré. La promesse qui lui avait été faite alors par le Trois Fois Puissant Maître (« Pour l’instant, il vous est interdit de franchir cette barrière [la balustrade] ; mais vous avez la clé et, quelque jour, il vous sera permis d’ouvrir et de passer ») est réalisée à ce degré.
 Il va pouvoir poursuivre son cheminement. La voie qui lui était jusqu’à présent fermée est désormais accessible ; c’est celle du Saint des Saints : « Ce lieu, le plus sacré du temple de Jérusalem où était déposée l’arche d’alliance, vous laisse entendre que c’est en cet endroit seulement que vous pourrez prendre connaissance des mystères les plus secrets de la Franc-maçonnerie », lui avait signifié le Trois Fois Puissant lorsqu’il était Maître Secret.
 

 
Dans le prolongement du 5e degré
  Avant de pouvoir pénétrer les « mystères les plus secrets de la Franc-maçonnerie » dans le « lieu le plus sacré du temple »… il faudrait d’abord que l’édifice soit achevé ! Et c’est loin d’être le cas : le chantier a été abandonné, il est resté en l’état, le chœur ouvre sur la voûte étoilée.
 Les Maîtres sont en deuil, ils sont désemparés : l’architecte a été assassiné par trois mauvais Compagnons. Lien entre le roi Salomon et le prince du Liban, Hiram assurait l’harmonie, non seulement entre les monarques qui l’avaient choisi pour réaliser la promesse faite par David à l’Éternel, mais aussi pour diriger les ouvriers sur le chantier : centre de l’union, à la fois maître d’œuvre et maître d’ouvrage, il était respecté et estimé par tous. Son autorité était reconnue par l’ensemble des hommes.
 

 
Dans le prolongement du 6e degré
  Il fallait remplacer celui qui avait disparu et qui garantissait l’équilibre du corps social. Sur un plan ontologique, il assurait l’harmonie de l’individu dans son corps.
 Johaben, Secrétaire Intime, devenait donc le médiateur entre Hiram de Tyr (qui représentait symboliquement la colonne de la « Rigueur » dans l’« Arbre de Vie ») et Salomon (qui emblématisait la « Miséricorde »). En l’homme, il rassemblait ce qui était épars, il réunifiait les éléments dissociés de son être : la partie matérielle (le corps) et la partie immatérielle (l’esprit) que liait entre elles leur centre : la partie intime de sa personne (ou le cœur, colonne de l’« Harmonie »)5.
 C’est par le cœur que l’approche du Saint des Saints s’avérait possible ; car c’est par lui que le Prévôt et Juge allait pouvoir se re-centrer, c’est-à-dire atteindre le c(h)oeur de son temple intérieur.
  Les trois piliers
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Le positionnement du 7e degré par rapport aux six précédents
  Ainsi, c’est à la lumière des degrés précédents que le grade de Prévôt et Juge prend tout son sens. Le rituel l’expose clairement : « Lors du premier voyage, face au Trois Fois Illustre Maître, le Second Illustre Surveillant le salue et donne au récipiendaire le signe, l’attouchement et le mot d’Apprenti. Au deuxième voyage, il donne ceux de Compagnon et le mot de passe. À chaque nouveau voyage, il procède ainsi, et ce jusqu’au 6e degré. » Autrement dit, chaque voyage est l’occasion de reprendre, de remémorer et de récapituler l’instruction des grades qui ont été enseignés jusqu’ici.
 

 
Le thème du grade de Prévôt et Juge
  L’équilibre de la triade initiale en prémisse au 3e degré (Salomon-Hiram Abi-Hiram de Tyr) est de nouveau reconstitué au 6e degré par une nouvelle triade qui s’y substitue (Salomon-Johaben-Hiram de Tyr).
 Mais cette nouvelle triade n’est pas de même valeur que la précédente. À l’origine, il y avait trois sommités (deux rois et un architecte de renom, à savoir trois modèles : ceux de la rigueur ou du jugement, de la miséricorde ou de l’amour, de l’équilibre ou de l’harmonie). Après suppléance d’Hiram Abi par Johaben, l’équilibre n’est plus le même : deux rois et un simple secrétaire, qui ramènent les archétypes au niveau humain.
 En outre, l’harmonie restituée reste précaire, car elle n’est que provisoire.
 En effet, si Salomon, paradigme de la « Miséricorde », est le roi d’Israël, à long terme Hiram de Tyr, référent de la « Rigueur », n’a pas de responsabilité à l’égard du peuple hébreu – puisqu’il est le prince du Liban. Pour les Juifs, il ne peut donc exercer qu’à titre temporaire sa fonction de représentation sur la colonne du « Jugement » de l’« Arbre des Sephiroth ».
 Afin que l’harmonie puisse persister en Israël, il faut que Salomon mette en place une nouvelle organisation (avec Johaben au centre, évidemment) qui donne une assise et pérennise l’« Arbre de Vie » sur la partie à conforter – celle qu’occupe Hiram de Tyr. Par suite, il doit « établir [rappel de la colonne « Jakin »] des juges et des magistrats dans toutes les villes que l’Éternel, son Dieu, lui donne, selon ses tribus », consolidant et perpétuant la colonne du « Jugement » en interne (et à l’intérieur de l’homme, symboliquement). Dès lors, « ils jugeront le peuple avec justice6. »
 La reine de Saba, s’adressant à Salomon, peut désormais lui dire : « C’est parce que ton Dieu aime Israël et veut le faire subsister à toujours, qu’il t’a établi roi sur lui pour que tu fasses droit et justice7. »
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LA LÉGENDE DU PREVÔT ET JUGE.
  
Les personnages de la légende
  Interviennent dans le rituel, en appui du mythe :
 - le président (qui représente le personnage de Tito), appelé « Trois Fois Illustre » ;
 - deux officiers, les Surveillants, désignés comme « Illustres Frères » ;
 - le Frère Expert, qualifié de « Frère Terrible » ;
 - le Frère Introducteur, placé derrière les Surveillants, à l’Occident ;
 - et le postulant, qui joue le rôle de Johaben.
 Le rituel clarifie les missions de Tito et d’Adonhiram (qui n’intervient pas lors de l’initiation).
 

 
Qui est Tito ? 
  L’« Instruction » du grade l’explicite :
 - Q. - Quel est le mot de passe ?
 - R. - Tito.
 - Q. - Que signifie-t-il ?
 - R. - C’est le nom du Premier Grand Surveillant, il était Prince des Harodim, doyen des Prévôts et Juges, chargé de l’inspection des trois cents architectes du temple8.
 L’« Ancien Testament » conforte cette vision en précisant : « Salomon avait encore soixante-dix mille hommes qui portaient les fardeaux et quatre-vingt mille qui taillaient les pierres dans les montagnes, sans compter les chefs, au nombre de trois mille trois cents, préposés par Salomon sur les travaux et chargés de surveiller les ouvriers9. […] Et il en prit soixante-dix mille pour porter les fardeaux, quatre-vingt mille pour tailler les pierres dans la montagne, et trois mille six cents pour surveiller et faire travailler le peuple10. »
 La différence entre les trois mille six cents et les trois mille trois cents chefs et surveillants des deux textes peut correspondre aux trois cents architectes dont il est question…
 Quoi qu’il en soit Jean-Claude Mondet – reprenant la traduction de Daniel Béresniak11 du terme « Harodim » par « craignant Dieu », et celle de « Tito » de Claude Guérillot12 par « son argile » – interprète l’expression « Tito, Prince des Harodim, doyen des Prévôts et Juges » comme : « l’homme de la « Genèse », fait d’argile, le premier de ceux qui craignent Dieu13 », exégèse intéressante puisqu’elle replace la démarche initiatique dans le contexte d’une élévation anagogique de l’homme vers le divin, thème fondamental des « degrés de la Connaissance » (5e au 8e du « Rite Écossais Ancien et Accepté »).
 

 
Qui est Adonhiram ?
  À ce degré, l’Orateur expose : « Adonhiram, chef des Prévôt et Juges, conféra ce grade à Johaben14. » Premier des Lévites, il acquiert cette nouvelle responsabilité.
 Toutefois, dans les « Livres historiques » Adonhiram est simplement mentionné comme « préposé sur les hommes de corvée15 », c’est-à-dire comme surveillant des « soixante-dix mille hommes qui portaient les fardeaux16 ».
 Néanmoins, il n’y a rien d’étonnant à sa nomination, et il aurait même été surprenant qu’il en fut autrement ; car l’Éternel, par la voix d’Ézéchiel, annonce : « Les Lévites seront juges dans les contestations, et ils jugeront d’après mes lois. Ils observeront aussi mes lois et mes ordonnances dans toutes mes fêtes, et ils sanctifieront mes sabbats.17 »
 Salomon, qui a été établi roi sur Israël par Dieu pour qu’il lui fasse droit et justice18, ne pouvait donc qu’entériner la décision divine.
 

 
L’histoire contée par la légende
  Hiram Abi, architecte et conducteur des travaux du temple, commandait à un multitude d’ouvriers (cent cinquante trois mille six cents, si l’on en croit la « Bible »), pour lesquels il résolvait les différends entre les corps de métiers qu’il avait établis : Apprentis, Compagnons et Maîtres.
 Mais il est mort assassiné. Et depuis son trépas, les discordes ont repris. Le deuil, les troubles à l’ordre, les disputes entre hommes ont contraint le roi à suspendre les travaux. Il est temps de mettre fin aux conflits qui sévissent.
 Salomon décide de se doter d’une organisation juridique qui lui permette en toute légalité de sanctionner les débordements, de prendre les mesures disciplinaires qui s’imposent et de condamner les coupables aux sanctions que méritent leurs délits. Il veut remettre bon ordre dans le chantier laissé à l’abandon pour rétablir la concorde et l’équité parmi les ouvriers, et pouvoir ainsi poursuivre la construction du temple.
 Afin de remplir cette mission, le roi crée la double fonction de Prévôt et de Juge :
 - Les Prévôts ont en charge l’administration des biens du royaume, c’est-à-dire la gestion du patrimoine royal. D’une manière générale, ils ont les responsabilités des préfets : respect de la législation, maintien de l’ordre, arrestation et emprisonnement des fauteurs de troubles. En l’occurrence ici, s’agissant de l’édification d’un bâtiment religieux, ils doivent contrôler la conformité des plans conçus par les trois cents architectes avec les instructions de l’Éternel, héritées des ordonnances que le roi David a transmises à son fils Salomon.
 - Les Juges sont naturellement investis de la fonction judiciaire et ont pour missions l’écoute des plaintes, l’instruction des demandes, les règlements amiables, la tenue des procès, le rendu des jugements, le prononcé des condamnations, l’exécution des sentences. Ils rendent une justice qui, dans son principe, doit être « stricte et impartiale ».
 Dans leur double fonction, les Prévôts et Juges sont tenus de surveiller les ouvriers partout, en tout et toujours afin d’assurer la paix sociale et le respect des lois et des ordonnances, quelles que soient les contentieux.
 Dans la pratique, Salomon charge Tito de réorganiser les corps de métiers. Pour ce faire, il lui demande de s’entourer d’hommes droits, fidèles et expérimentés : ils occuperont les postes de Prévôts et Juges qu’il institue pour sept magistrats royaux – dont Adonhiram (leur chef) et Johaben (le confident du monarque et son Secrétaire Intime) pour le seconder.
 Avec cette structure, le chantier peut maintenant reprendre.
 

 
La réception au grade de Prévôt et Juge
  L’initiation au « Rite de Perfection » fait vivre la légende au récipiendaire.
 Le Frère Introducteur, après avoir préparé le candidat à la cérémonie de réception, frappe cinq coups à la porte d’entrée, par quatre plus un.
 Le Trois Fois Illustre, à l’intérieur de la pièce, s’adresse au Frère Terrible :
 - Le Trois Fois Illustre : Frère Terrible ! Voyez qui frappe à la porte du Temple.
 - Le Frère Terrible : Trois Fois illustre Maître, c’est le Frère X qui sollicite la faveur d’être admis au grade de Prévôt et Juge.
 - Le Trois Fois Illustre : Frère Terrible ! Examinez le candidat quant à ses qualifications. Qu’il soit ensuite introduit à la manière accoutumée19.
 Le Frère Terrible exécute l’ordre.
 Après sept tours de la loge au cours desquels la légende du grade lui est rapportée, de même que l’instruction sur l’exercice de sa fonction, le service et l’amour de la justice qui doivent l’animer, il est accompagné jusqu’à l’autel des serments :
 - D. - Qu’a-t-il fait ensuite ?
 - R. - Il m’a constitué Prévôt et Juge sur le rapport favorable qu’il avait de mon zèle pour l’Art20.
 Le Trois Fois Illustre lui indique dans quelles conditions et sous quelles réserves son élévation est acceptée :
 - Le Trois Fois Illustre : Respectable Frère, c’est avec une infinie satisfaction que je récompense votre zèle envers la Maçonnerie et votre attachement au Maître des Maîtres, et je le fais en vous nommant Prévôt et Juge de tous les ouvriers de cette loge. Nous sommes convaincus de votre discrétion et nous n’hésitons pas à vous communiquer nos plus importants secrets. Remplissez vos devoirs dans ce grade auquel nous vous élevons, comme vous l’avez fait dans les précédents auxquels vous avez eu l’honneur d’être admis.
 Une fois qu’il est revêtu de ses décors, le Trois Fois Illustre lui demande de prêter son obligation :
 - Le Trois Fois Illustre : Vous devez vous lier par une obligation solennelle à ne jamais dévoiler ce secret. Agenouillez-vous pour contracter votre obligation et, la main posée sur le Volume de la Loi Sacrée, vous répéterez après moi :
 - L’impétrant : « À la gloire du Grand Architecte de l’Univers, moi, X, je fais serment, en présence de tous les Frères ici rassemblés, que je ne divulguerai directement ou indirectement aucune partie des mystères de ce grade de Prévôt et Juge ; que j’userai de tous moyens en mon pouvoir pour régler tous différends entre les Frères, auxquels je promets, comme au monde entier, de rendre une justice stricte et impartiale puisque c’est la mission qui m’est assignée par cette respectable loge… »
 Le néophyte est maintenant Prévôt et Juge. Que va-t-il découvrir ?
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